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Rapport du président 
sur l’année 2022

Energie et dévouement

Après un peu plus d’une année à la tête de 
notre association, je ressens autour de moi 
beaucoup d’énergie, de dévouement et de 
soutien. Le Comité cantonal, l’équipe pro­
fessionnelle et les bénévoles ont œuvré à 
développer dans chaque région du canton 
une belle action positive pour la nature.

Les régions

Dans le Nord, le domaine agricole se cons­
truit sur la base du legs de M. Cruchaud. Ce 
domaine, en main de M. Florian Rochat, a 
permis et permettra de mener des actions de 
travail concret (plantation de vergers haute 
tige ou entretien de lisières par exemple).

À l’Ouest, nous avons (re)noué contact avec 
la Fondation des Mollards-des-Aubert à la 
vallée de Joux. Autour de la maison, dont la 
mise en valeur est la raison principale de la 
Fondation, s’étend un grand jardin et dix-
sept hectares de prairie boisée. Les béné­
voles intéressés seront appelés à mettre en 
valeur ce patrimoine nature.

À l’Est, de fréquents contacts avec la Fon­
dation des Grangettes ont eu lieu et permet­
tront à celle-ci de se concentrer sur l’édi­
fication d’une maison d’accueil et à Pro 
Natura Vaud de reprendre la gestion et 
l’entretien des réserves. Nous participerons 
aussi activement à l’éducation et à la sensi­
bilisation à l’environnement. 

Au Centre, le territoire est plus construit, 
mais nous échangeons déjà avec l’Etat sur 
le projet de renaturation de l’embouchure 
de la Venoge et espérons pouvoir suivre la 
renaturation de la Chamberonne.

Soutien

Le soutien est d’abord au niveau des 
membres dont la générosité est constante. 
Il est aussi présent au niveau des bénévoles 
toujours prêts pour des actions concrètes 
en faveur de la nature.

On retrouve également ce soutien au sein 
de l’équipe professionnelle, qui s’est enri­
chie de deux nouvelles personnes Nathalie 
Mauri et Olivier Vonlanthen. Le Comité 
cantonal a bénéficié aussi de l’apport de 
deux nouveaux membres, Alberto Mocchi 
et Carl Martinet. 

Enfin ce soutien se manifeste de la part de 
l’association centrale, où un meilleur finan­
cement et une collaboration plus équilibrée 
se mettent en place. Et au niveau des fonda­
tions, le travail de la Mava s’est arrêté après 
de nombreuses années de soutien constant. 
Grâce aux contacts de son représentant na­
ture, Jérôme Pellet, et aux dossiers prépa­
rés par notre collègue Kelly Delavy, un sou­
tien financier et conséquent est repris par 
une autre fondation pour l’entretien de nos 
réserves.

Merci à chacune et à chacun.

 
Pascal Jacot-Guillarmod,  

président de Pro Natura Vaud 



Rapport de la vice-présidente

Le bénévolat, par définition, est le travail 
qu’accomplit une personne gratuitement et 
de sa propre volonté. Il peut être ponctuel, 
temporaire ou quasi quotidien. À Pro 
Natura Vaud ce sont des centaines de per­
sonnes qui offrent un peu ou beaucoup de 
leur temps.

Par exemple, pour qu’un camp existe, cinq 
monitrices et moniteurs consacreront en­
semble six jours d’encadrement 24 heures 
sur 24 qui représenteront plus de 700 heures 
de travail, sans compter la préparation en 
amont. 

Un·e responsable de réserve naturelle pren­
dra plaisir à aller se balader dans sa réserve 
plusieurs fois par année en y apportant un 
regard attentif en prévision des travaux 
d’entretien ou d’amélioration à mettre sur 
pied dans les prochains mois. Ainsi, un 
samedi, un groupe d’une dizaine de béné­
voles empoignera fourches, râteaux et ci­
sailles pour aller entretenir cette réserve.

C’est sur une période courte mais intense 
que les membres du Groupe batraciens pas­
seront des soirées, belles ou pluvieuses, à 
compter les grenouilles et les crapauds ou à 
faire traverser une route aux amphibiens de 
toutes sortes.
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Dans les bureaux ou chez soi

Il y aussi les innombrables séances de tra­
vail, les relectures de la présente édition 
de  La Nature Vaudoise notamment, ainsi 
qu’une multitude d’autres tâches, grandes 
ou petites, qui sont accomplies. Alors, un 
bref calcul me fait réaliser que ce sont allé­
grement plus de 8 000 heures qui sont tota­
lisées chaque année ! 

Tout ce bénévolat est soutenu par une 
équipe de neuf collaboratrices et collabora­
teurs qui effectuent eux aussi un travail 
magnifique. C’est ainsi que toutes ces ac­
tions sont possibles, sans oublier l’appui 
généreux de nos 18 000 membres !

Que chacune et chacun en soit chaleureu­
sement remercié·e. Selon nos moyens et 
avec conviction, retroussons nos manches : 
la nature a encore et toujours besoin de 
nous !

 
Muriel Mermillod-Tschanz,  

vice-présidente
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Rapport du 
comité régional 
Centre

La biodiversité en mains des 
communes vaudoises

Plus de 169 communes vaudoises ont le 
devoir de réduire leurs zones à bâtir surdi­
mensionnées. Durant l’année écoulée, le 
comité régional Centre a analysé dans sa 
région toutes les mises à l’enquête des plans 
d’affectation communaux (PACom) et a dé­
posé cinq oppositions et une remarque.

L’analyse des PACom

Un PACom est constitué d’un plan, d’un 
règlement et d’un rapport justificatif. Ayant 
une portée de 15 ans, il devrait intégrer les 

dispositions actuelles de la protection de la 
nature. Les communes ont une responsabi­
lité dans la gestion de la crise climatique. 
Elles ont aussi le pouvoir d’agir contre l’ef­
fondrement général de la biodiversité en 
adoptant des dispositions réglementaires 
ambitieuses.

Les demandes de Pro Natura Vaud

Pro Natura Vaud a surtout demandé des dis­
positions réglementaires devant garantir :

– �la qualité de la végétalisation par la plan­
tation d’espèces indigènes ou indigènes 
climatiques selon Pellet et al., 2021 * ;

– �la protection des arbres et de la faune (des 
oiseaux en particulier) ;

– �des clôtures permettant la circulation de 
la petite faune et l’interdiction de pièges 
mortels ;

– �la protection des eaux et des sols (per­
méabilité du sol) ;

– �la diminution de la pollution lumineuse 
en supprimant les éclairages qui attirent 
les insectes.

Les bénévoles du comité ont participé à plu­
sieurs séances de conciliation et leurs ef­
forts ont été très souvent récompensés par 
une amélioration notable des règlements.

 
Alain Chanson, vice-président Centre

* Pellet et al., 2021, Bulletin de la Société vau-
doise des sciences naturelles 100 : 73-89 téléchar­
geable sur www.unil.ch/svsn

Pro Natura Vaud demande que les plantes 
exotiques telles que le thuya et la laurelle soient 
désormais interdites de plantation.

La Division biodiversité de la Direction 
générale de l’environnement du Canton 
de Vaud met à la disposition des com­
munes et des particuliers de nombreuses 
fiches pratiques sur la protection de la 
nature. Elles sont placées dans une boîte 
à outils et peuvent être téléchargées sur le 
lien suivant :

https://www.vd.ch/themes/ 
environnement/biodiversite-et-paysage/
boite-a-outils-pour-les-communes
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L’exemple d’un 
aménagement dépourvu de 

toute qualité écologique 
réalisé sans aucun souci 

d’intégration paysagère au 
lieu-dit Le Cimetière aux 

Bourguignons sur les 
hauts de la commune 

d’Arzier-Le Muids. – Photo 
Gilbert Paquet

Rapport du comité régional Ouest

Les réservoirs d’eau sur le Jura, 
une chance pour la nature ?

Le manque d’eau sur les alpages du Jura 
vaudois a toujours été un problème récur­
rent pour l’agriculture. L’aménagement de 
réservoirs et les projets d’améliorations 
structurelles connaissent un important dé­
veloppement notamment dans la région de 
La Dôle. Sous forme d’étangs artificiels ils 
pourraient constituer autant de zones hu­
mides intéressantes pour la nature, mais ils 
sont malheureusement trop souvent conçus 
dans une vision avant tout utilitaire.

Nos oppositions à ces projets visent avant 
tout à en améliorer la qualité naturelle et à 
en favoriser l’intégration paysagère, mais 
celles-ci ne sont pas toujours positivement 
perçues. Il serait urgent de définir avec 
les  différentes parties prenantes une ma­
nière de concevoir ces aménagements pour 
qu’ils profitent autant à la nature qu’à 
l’agriculture. 

Les PACom, un moyen d’agir 
pour la biodiversité 

Les mises à l’enquête de nombreux plans 
d’affectation communaux (PACom) se suc­
cèdent à l’Ouest et demandent donc un suivi 
attentif de notre part. La révision des règle­
ments communaux constitue une opportu­
nité pour l’intégration de la nature dans le 
tissu bâti. Dans la plupart des cas, nos re­
marques sont prises en compte mais nous 
devons parfois nous opposer formellement à 
certains règlements, dans le souci de mieux 
défendre les intérêts de la biodiversité.

Les séances de conciliation constituent au­
tant d’occasions d’exprimer nos revendica­
tions à des municipalités souvent récep­
tives et qui regrettent même parfois de ne 
pas nous avoir sollicités auparavant. Ces 
procédures se poursuivront encore ces pro­
chaines années et nous nous engageons à 
les suivre de près.

 
Christian Linder,  

membre du comité régional Ouest 
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Des enrochements  
pour les oiseaux

Suite au tassement de certains enroche­
ments déposés dans la réserve des Vernes à 
Yverdon-les-Bains, Pro Natura Vaud, béné­
ficiaire de la concession, est satisfaite des 
améliorations proposées permettant la re­
mise à niveau des enrochements. Le but est 
de garantir des cotes suffisamment hautes 
pour conserver leur rôle de barrières aux 
vagues tout comme la dépose de bancs de 
sable favorables à l’avifaune. 

Protéger  
la huppe fasciée

Pro Natura Vaud soutient financièrement le 
projet, initié par Birdlife, de replanter des 
vergers haute-tige dans la région de 
Bonvillars et d’Onnens en faveur de la 
huppe fasciée. Le projet propose la planta­
tion de 50 arbres fruitiers dans certaines 
parcelles sélectionnées et de financer du­
rant 5 ans un suivi par des arboriculteurs. 
Les propriétaires seront formés pour mettre 
en place l’entretien adéquat nécessaire au 

bon développement des arbres : arrosage, 
taille, lutte contre les ravageurs.

Recours contre l’extension  
de la zone industrielle de Péroset 

En mai 2022, la Municipalité de Grandson a 
autorisé la construction de 3 halles indus­
trielles, de 6 garages et de 64 places de parc 
pour l’extension d’un hectare de la zone 
industrielle historique de Péroset, située au 
bord de l’Arnon, le long de la route condui­
sant à Fiez. Or cette nouvelle extension est 
entièrement incluse dans le corridor écolo­
gique de l’Arnon reconnu d’importance ré­
gionale par le Réseau écologique national 
et par le Plan directeur cantonal car elle 
relie les rives du lac avec le pied du Jura. 
Pro Natura Vaud s’oppose fermement à 
cette nouvelle implantation industrielle car 
elle estime que le maintien de l’intégrité du 
corridor biologique à cet emplacement est 
non seulement indispensable mais surtout 
irremplaçable.

 
René Tanner, vice-président Nord 

Le Péroset à Grandson :  
Pro Natura Vaud 
demande que la valeur 
de ce paysage soit 
considérée comme digne 
de protection. La 
construction de trois 
halles industrielles 
défigurerait irrémé-
diablement ces lieux. –  
Photo Pierre Hunkeler

Rapport du comité régional
Nord
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Le monde fascinant de la forêt : 
une animation pour découvrir 
les petits et les grands habitants 
de la forêt de Champ-Pittet. –  
Photo Raphaël Dupertuis

L’année 2022 a été une magnifique saison  
à Champ-Pittet avec une fréquentation  
en hausse. Plus de 28 000 visiteurs, le  
record de l’année 2019 est dépassé de 
2000 personnes !

Une expo passionnante

Le Centre a accueilli une nouvelle exposi­
tion « Petites boules de poils autour du ma­
rais, le muscardin et ses cousins », avec des 
échos très positifs pour ses décors ainsi que 
son côté interactif et ludique. Créée autour 
du thème des petits mammifères de Suisse, 
elle permet de découvrir entre autres les 
mœurs du lérot, qui fut l’animal de l’année 
2022 de Pro Natura.

Des offres variées

Plus de 300 classes et groupes ont bénéficié 
d’une visite guidée dans le marais, la forêt 
ou à travers nos jardins. Une trentaine de 
classes d’Yverdon a également pu s’initier 
au monde de l’art, en découvrant nos expo­
sitions artistiques accompagnées d’une 
médiatrice culturelle.

Finalement, notre restaurant a fait peau 
neuve avec l’arrivée d’une nouvelle cheffe. 
Plus de 11000 menus végétariens ont été 
servis et ont ravi les papilles des visiteurs.

 
Thierry Pellet, directeur  

du Centre Pro Natura de Champ-Pittet

Le Centre Le Centre Pro Natura  
de Cde Champ-Pittet

L’exposition interactive et ludique des « Petites 
boules de poils autour du marais, le muscardin et 
ses cousins ». – Photo Raphaël Dupertuis

Les exercices ludiques dans les marais enrichissent 
l’apprentissage et apportent une expérience 
inoubliable. – Photo Raphaël Dupertuis
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Les Grands-Prés 

La canicule vécue l’été dernier a rappelé 
l’importance de maintenir des espaces de 
verdure en périphérie des zones urbani­
sées. Ils génèrent un rafraîchissement de 
plusieurs degrés produit par l’évapotrans­
piration de la végétation. A Montreux, la 
châtaigneraie des Monts-de Burier, une ré­
serve forestière de Pro Natura Vaud, parti­
cipe à cette modération climatique. Elle est 
contigüe aux Grands-Prés, parcelle arborée 
de 25 000 m².

Un permis a été accordé pour un projet de 
construction de 11 immeubles qui occupe­
raient la totalité des Grands-Prés. Afin de 
lutter contre la création d’îlots de chaleur 
en été et la disparition de la biodiversité, 
une initiative a été lancée par Pro Natura 
Vaud, Helvetia Nostra et par deux associa­
tions locales.

L’initiative les Grands-Prés 

Le texte vise à ce que la Commune renonce 
à accorder un droit de superficie au promo­
teur et qu’elle transforme la parcelle en un 
grand parc public arborisé. A cet effet, les 
biologistes Vanessa Rion et Antoine Burri, 
membres du comité régional Est, ont pro­
cédé à un inventaire prouvant l’intérêt de 

préserver la richesse de la biodiversité flo­
ristique et faunistique de la forêt où vit no­
tamment le coléoptère du bois Aegosoma 
scabricornis, en danger d’extinction.

L’initiative, avec l’envoi de plus de 1000 
lettres personnelles à nos membres habi­
tant la commune de Montreux, a abouti en 
septembre, avec plus de 3 600 signatures. 
Elle sera débattue au sein du Conseil com­
munal ; en cas de refus, cette initiative fera 
l’objet d’une votation communale. 

Le sauvetage du Parc des Grands-Prés, as­
socié à la châtaigneraie de Pro Natura 
Vaud, devrait pérenniser un précieux pou­
mon de verdure urbaine, comme l’a voulu 
le législateur dans la nouvelle Loi vaudoise 
sur la protection du patrimoine naturel et 
paysager (LprPnp).

 
François Sugnaux, vice-président Est

Rapport  
du comité régional 
Est

Aegosoma scabricornis, un cérambycidé  
en danger d’extinction.

Le sauvetage d’un précieux poumon de verdure 
urbaine à Montreux. – Photo Antoine Burri
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Une excursion guidée 
consacrée aux chauves-

souris a été organisée dans 
la réserve de la Pierreuse 
au Pays-d’Enhaut sous la 

conduite des biologistes 
Audrey Megali et  

Marc Bastardo qui ont 
donné une brève 

introduction théorique.

La protection de la nature  
se poursuivra

Dans les Préalpes, plusieurs conventions de 
servitudes importantes ont pu être recon­
duites pour protéger la nature. L’une d’elles 
concerne la réserve naturelle d’Argnaule 
dans la région de l’Hongrin sur les pro­
priétés d’Armasuisse. L’autre concerne la 
réserve du Vanil Noir, située à cheval sur 
les cantons de Vaud et Fribourg. Depuis 
1980, le pâturage des Bimis (sur Vaud) est 
mis gratuitement à la disposition du syndi­
cat d’alpage de Chesalles-sur-Oron à condi­
tion qu’une pâture extensive soit exercée 
sur huit parcelles fribourgeoises inclues 
dans la réserve.

Une étude des chauves-souris 
est en cours

Toujours à la Pierreuse, Pro Natura Vaud  
a initié une étude sur les chauves-souris, 
financée en partie par la Fondation Sandoz. 
La détection de ces animaux s’est faite par 
l’enregistrement de leurs cris et par des 
captures à l’aide de filets. Les premiers  
résultats sont prometteurs pour ces ani­
maux encore mal connus dans les Préalpes 

et démontrent toute l’importance de conser­
ver leurs habitats naturels. 

De nombreux travaux d’entretien

En plus des travaux de restauration des 
chalets d’alpages, les civilistes, ainsi que de 
nombreux responsables bénévoles de ré­
serves naturelles de Pro Natura Vaud, ont 
participé à des travaux divers et variés : 
nettoyage du lac de Mayen dans la réserve 
des Tours-d’Aï à Leysin, aux Ormonts, 
fauche (à la faux !) des réserves maréca­
geuses des Nicolets et du Lavanchy pour le 
bénéfice du rare papillon azuré des marais, 
retrait de vieux fils de fer barbelés en forêt 
dans la réserve de la Laya et entretien de 
pâturages à Chalet Vieux, au Larzey sous le 
Mont d’Or, ainsi que dans le vallon de Nant. 

Un immense merci à toutes ces personnes 
qui ont donné de leur temps pour réaliser 
ces travaux !

 
Antoine Burri, responsable des réserves 

naturelles région Pays-d’Enhaut 

Pays-d’Enhaut et Préalpes
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Nouveaux étangs  
et infrastructures pour le public

Deux nouveaux étangs ont été aménagés en 
application du Plan de gestion 2020 – 2031 
de la réserve naturelle de Pro Natura aux 
Grangettes. Ils viennent compléter l’étang 
de l’Ecu d’Or réalisé en 1972. Le premier fait 
600 m2 et il est agrémenté d’une petite fa­
laise aménagée pour le martin-pêcheur. 
Une palissade d’une longueur de 16 mètres 
permet au public d’observer les étangs sans 
déranger la faune. Cet hiver, une haie sera 
encore plantée de part et d’autre pour bien 
canaliser le public. L’autre étang est plus 
petit et peu profond. Un ponton au raz de 
l’eau permettra aux visiteurs d’observer de 
tout près la très petite faune. Quatre mares 
destinées au sonneur à ventre jaune ont aus­
si été aménagées en marge du grand étang.

Ces étangs ont été creusés dans du rem­
blais déposé dans les marais pendant les 
années soixante avant qu’ils ne soient stric­
tement protégés. Heureusement, les maté­
riaux non pollués ont pu être recyclés.

Amélioration  
du sentier des Saviez

Suite aux inondations provoquées par les 
barrages du castor à proximité du hameau 
des Grangettes, le seul sentier traversant la 
réserve était devenu impraticable depuis 
plus d’une année. Pour y remédier, une 
passerelle longue de 300 mètres a été 
construite avec du mélèze du Chablais par 
les bûcherons du groupe régional des 
Agittes. Elle a été financée par l’Etat de 
Vaud ainsi que par Rando Vaud et Rando 
Suisse et c’est la Commune de Noville qui 
en assurera l’entretien. Les zones moins 
inondées ont été aménagées de manière 
plus légère avec la pose d’un platelage.

Un projet prêt d’aboutir

La Fondation des Grangettes prévoit de 
construire un centre d’accueil pour le pu­
blic à l’entrée des Grangettes du côté de 
Villeneuve. Le projet est en voie d’aboutis­
sement et sera dévoilé prochainement.

 
Olivier Epars, gestionnaire  

de la réserve naturelle des Grangettes

Fondation  
des Grangettes

La palissade d’observation aménagée devant  
le nouvel étang de l’Ecu d’Or. –  
Photo Laurent Fivaz

La Fondation recherche des bénévoles 
pour tenir son stand d’information pen­
dant la journée en fin de semaine à l’en­
trée des Grangettes, dès le 1er mai 2023. 
Les personnes intéressées peuvent s’an­
noncer par courriel à lesgrangettes@ 
lesgrangettes.ch ou par téléphone au 
021 968 10 25.

Le sentier des Saviez peut désormais être suivi  
à pied sec. – Photo Olivier Epars



No 182 | Février 2023
11

Les conséquences de la météo 
fluctuante

Les années se succèdent et ne se res­
semblent pas. Après l’année 2021 très hu­
mide, la plupart de nos réserves naturelles 
a subi une forte sécheresse en 2022. Voyons 
le bon côté en constatant que le climat  
de cette année a été favorable à certaines 
espèces, tels le Silène ou le Demi-deuil, 
deux papillons thermophiles.

Le nettoyage annuel

Nos entretiens habituels, sur des dizaines 
d’hectares de réserves, ont pu être ronde­
ment menés toujours avec l’aide de nos  
bénévoles : débroussaillage, fauche, lutte 
contre les plantes exotiques envahissantes, 
étagement de lisières, curage d’étangs, 
aménagements pour la petite faune.

De l’importance des réserves 
naturelles

Nous continuons d’autre part à agrandir et 
multiplier les réserves naturelles afin 
d’augmenter les surfaces dédiées à la  
nature, toujours insuffisantes en Suisse. En 
2022, cinq réserves naturelles ont été 
agrandies grâce aux contacts pris avec le 
voisinage. Six autres ont été créées par  
acquisition ou mises sous convention. 
Actuellement, Pro Natura Vaud s’occupe de 
154 réserves naturelles, de toutes tailles. Le 
Plateau, région centrale du Canton de Vaud, 
reste faible en zones protégées, en raison 
d’une dense activité agricole.

Il est important de noter qu’une trentaine 
de biotopes gérés par notre association a 

été intégrée aux nouveaux inventaires can­
tonaux des biotopes d’importance régio­
nale ou locale. Une belle récompense des 
efforts fournis.

Bonne nouvelle !

Après 12 ans d’absence dans la région, la 
Rainette verte, très rare et protégée, est de 
retour dans la réserve des Chenevières de 
Guévaux à Vully-les-lacs. Suite à des amé­
nagements de milieux aquatiques pilotés 
par Pro Natura Vaud, cette magnifique gre­
nouille semble avoir retrouvé un habitat 
qui lui convienne. Nous espérons qu’elle 
s’y plaira longtemps.

 
Kelly Delavy,  

responsable des réserves naturelles

Les réserves  
naturelles

Ratissage dans le Grand-Marais de Bex  
avec une équipe de bénévoles.



L’étang de La Morenche à Jorat-Menthue avant et après les travaux de curage. – Photos Gilbert Bavaud

Un groupe de bénévoles motivé durant  
la session de sauvetage à Fontaines-sur-Grandson. – 
Photo Ludovic Longchamp

Le Groupe  
batraciens  
de Pro Natura Vaud

L’année 2022 a été exceptionnellement 
chaude et sèche. Beaucoup de points d’eau 
se sont retrouvés asséchés plus vite que 
d’habitude, et de nombreuses pontes et tê­
tards n’ont pas survécu. Le Groupe batra­
ciens en a fait le triste constat lors du suivi 
de différents sites à travers tout le canton 
durant la période de reproduction 2022 de 
mars à juin. A noter que l’Atlas des amphi-
biens du canton de Vaud (Pellet et al., 2021) 
a été publié en début d’année 2022. Cet ou­
vrage, très utile pour la conservation des 
batraciens, peut être téléchargé librement :

https://serval.unil.ch/resource/serval: 
BIB_3C2E3BD7F67F.P001/REF.

Revitalisation d’un étang  
à Jorat-Menthue

L’étang de la Morenche à Jorat-Menthue 
était envahi par la végétation. Cette an­
cienne marnière, située dans une propriété 
privée, n’avait pas été curée depuis long­
temps. Le Groupe batraciens a organisé les 
travaux de remise en eau à la fin de l’année 

2022. La convention passée avec les pro­
priétaires assurera la protection de l’étang. 
Le site est désormais propice à plusieurs 
espèces de batraciens et de libellules. Une 
petite ornière pour favoriser le sonneur à 
ventre jaune a aussi été creusée en lisière 
de forêt. Pro Natura Vaud remercie l’entre­
prise Eaton GmbH de Morges qui a choisi 
de financer l’entier des coûts des travaux.

Sauvetage des batraciens à 
Fontaines-sur-Grandson et à Fiez

Pour la quatrième année consécutive, le 
Groupe batraciens de Pro Natura Vaud a 
organisé les sauvetages des batraciens sur 
les routes. En 2022, une trentaine de béné­
voles s’est relayée pour sauver quelque 
600  batraciens avant que les voitures ne  
les écrasent. Pro Natura Vaud remercie 
toute l’équipe des bénévoles pour leur 
engagement !

 
Kevin McMillian, coordinateur  

du Groupe batraciens
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Biodiversité 2022

Le brome des toits au rendez-vous

Le manque de précipitations qui a caracté­
risé 2022 était à craindre dans le cadre de la 
mise en place d’un couvert végétal dans 
une vigne du domaine du Martheray (Féchy, 
VD). Heureusement, les averses autom­
nales ont été au rendez-vous et ont permis 
des conditions de levées optimales.

Première espèce du mélange à germer, le 
brome des toits (écotype CH) est maintenant 
présent sur les 3000 m2 semés. Cette espèce 
aux propriétés allopathiques – capacité d’une 
plante à produire des composés biochi­
miques inhibant le développement d’autres 
espèces végétales – limitera l’apparition de 
graminées concurrentielles au sein du cou­
vert. En combinaison avec les autres espèces 
du mélange caractérisées par un développe­
ment aérien faible, cela permettra une réduc­
tion du régime de fauche et le développement 
d’une flore diversifiée dans l’inter-rang.

Biodiversité et vitiforesterie

La présence de microstructures dans le vi­
gnoble est essentielle pour favoriser les es­
pèces typiques de cet habitat. A ce titre, la 
vitiforesterie offre des possibilités intéres­
santes en intégrant, au sein même des par­
celles de vigne, des haies ou des arbres 
fruitiers. Un domaine viticole genevois sou­
haitant s’orienter vers cette approche a 
contacté Pro Natura GE et l’Action Lièvre & 
Cie afin de l’accompagner dans cette dé­
marche, prévue dans le cadre d’un nouvel 
encépagement de plus de 10 hectares. La 

planification de ce projet a commencé cette 
année et se poursuivra en 2024.

Du vin Pro Natura à Champ-Pittet 

Un partenariat a été discuté en 2022 entre le 
Centre Pro Natura de Champ-Pittet et l’Ac-
tion Lièvre & Cie dans le cadre de la distri­
bution du vin Pro Natura. Dès cette année, 
cet excellent Pinot noir élevé en barrique 
sera disponible au restaurant du Centre.

 
Olivier Vonlanthen,  

responsable Biodiversité

Jeunes plantules de brome des toits (Bromus 
tectorum) issues du semis mis en place en octobre 

sur une parcelle du domaine du Martheray  
dans le vignoble de La Côte à Féchy. –  

Photo Olivier Vonlanthen, 2022

Epillets de brome des toits. –  
Photo Andreas Rockstein
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Education à 
l’environnement

A l’assaut des Alpes vaudoises ! –  
Photo Véronique Spahr

Les activités du groupe J+N

Coller son nez au sol pour observer une 
plante carnivore du marais et coller son œil 
à la longue-vue afin d’admirer la discrète 
bécassine. Apprendre à reconnaître sa 
chèvre parmi une dizaine d’autres et savoir 
distinguer une tortue terrestre d’une aqua­
tique. Effleurer la texture beurrée d’un 
champignon du bout des doigts et sentir 
battre le cœur d’un pinson entre ses mains. 
Pas moins d’une dizaine de sorties ont été 
proposées aux enfants, toutes porteuses de 
magnifiques découvertes et expériences.

Les camps nature J+N

Porter ses affaires et sa nourriture sur le 
dos pendant cinq jours, traverser les Alpes 
pour partir à la rencontre de nos voisins 
tessinois, marcher jusqu’à 1957 mètres d’al­
titude pour rejoindre la cabane Barraud, 
longer le bisse ou la crête pour découvrir le 
Vallon de Réchy : il fallait aimer bouger 
pour participer aux camps de cette année ! 

Une soixantaine de jeunes ont brillamment 
relevé le défi et ont profité du meilleur de la 
nature.

Grâce à eux

Merci aux différents partenaires – Cercle 
ornithologique de Lausanne, Lutry Para-
diso, Centre Emys, Parc Jura Vaudois, 
Sylvexplore, Centre nature du Lucomagno 
– et aux expert·e·s de Pro Natura ou autre 
pour leur collaboration. Toutefois, c’est sur­
tout grâce aux monitrices et moniteurs bé­
névoles que cette offre pour la jeunesse est 
possible ! Ils et elles étaient trente cette an­
née, avec à leur actif plus de 3500 heures de 
bénévolat ! Merci à eux aussi.

 
Nathalie Mauri, responsable  
Éducation à l’environnement 

Projet 1,2,3 Nature à Lausanne

Pour la deuxième année de suite, Pro 
Natura Vaud soutient la Ville de Lausanne 
dans ce projet de sciences participatives, 
afin de recenser la biodiversité en milieu 
urbain. Les neuf animateurs·trices for-
mé·e·s ont rencontré 400 enfants lors de 
visites de classes et de maisons de quar­
tier. Des stands tenus lors d’une dizaine 
d’événements ont également permis de 
sensibiliser le grand public.

Le groupe J+N à la découverte  
des oiseaux d’eau. – Photo Nathalie Mauri
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Son parcours

Au printemps 2022, Nathalie Mauri a re­
joint notre équipe en qualité de coordina­
trice de l’Education à l’environnement. 
Originaire du Canton de Neuchâtel, elle a 
vécu 15 ans à la Vallée de Joux et connait 
donc bien cette région de notre canton. 
Après avoir suivi des études en biologie à 
l’Université de Neuchâtel, Nathalie a réa­
lisé son rêve en partant découvrir un pays 
d’Afrique et s’est rendue en Ouganda pour 
effectuer son travail de master sur les chim­
panzés sauvages.

A son retour, elle a tout d’abord travaillé au 
sein d’une maison d’édition, avant de se 
tourner vers l’Education à l’environnement; 
elle a acquis également de l’expérience au 
WWF en qualité de stagiaire, de respon­
sable de camps, de formatrice et d’anima­
trice scolaire. Elle a également fait partie 
de la première volée d’ambassadrices-na­
ture à la Grande Cariçaie et a participé à la 
création de l’exposition actuelle de Champ-
Pittet consacrée aux muscardins et autres 
micromammifères.

Une nouvelle force  
bienvenue

C’est son expérience de professionnelle et 
de bénévole qui nous ont convaincus de 
l’intégrer dans notre équipe dans laquelle 
elle a été accueillie chaleureusement par 
ses collègues. Nathalie apprécie d’y rencon­
trer des personnes motivées qui se battent 
pour défendre la nature en partageant les 
mêmes valeurs qu’elle.

Tout à la fois discrète, enthousiaste, douce 
et hyper motivée, Nathalie a la fait connais­
sance des monitrices et moniteurs et a 
consolidé cette équipe de naturalistes pas­
sionnés qui permettent aux enfants de 
vivre des belles journées de découvertes de 
l’environnement ou de participer à des 
camps.

Afin de se ressourcer pour faire le plein 
d’énergie, Nathalie aime partir se balader, 
jumelles autour du cou, afin d’observer lon­
guement les oiseaux qu’elle affectionne 
particulièrement. 

 
Muriel Mermillod-Tschanz,  
vice-présidente et référente  

pour l’Education à l’environnement

Nathalie Mauri coordinatrice  
pour l’Education à l’environnement 
à Pro Natura Vaud

Nathalie Mauri est entrée en fonction à  
Pro Natura Vaud le 1er mai 2022.
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Olivier Vonlanthen, un agronome  
au service de la biodiversité
Son mandat 

Favoriser la biodiversité dans les vignobles 
romands, voilà la mission d’Olivier 
Vonlanthen, employé depuis mai 2022 par 
Pro Natura Vaud en tant que chef du projet 
Lièvre & Cie car les connaissances d’Olivier 
dans le domaine du monde agricole sont un 
atout majeur pour Pro Natura Vaud.

Ses objectifs seront notamment de promou­
voir la diversité floristique de l’enherbe­
ment et l’installation de microstructures 
dans les vignes des cantons du Valais, de 
Vaud et de Genève. Il a à cœur, je cite ses 
mots « de développer l’implication et le rôle 
de notre association en matière de maintien 
et de promotion de la biodiversité en sec­
teur agricole en engageant des collabora­
tions actives avec les agriculteurs, que cela 
soit dans le cadre de démarches de sensibi­
lisation auprès des professionnels et du 
grand public ou par la mise en œuvre de 
mesures concrètes sur le terrain ».

En plus des vignobles, Olivier s’est égale­
ment engagé à promouvoir la mise en va­
leur de certains talus de route sur le canton 
de Vaud en collaboration avec les com­
munes signataires de la Charte talus de Pro 
Natura Vaud.

Sa formation

Au bénéfice d’une formation en horticul­
ture (Centre de formation professionnelle 
nature et environnement de Lullier) et d’un 

Bachelor en agronomie (Haute école du 
paysage, d’ingénierie et d’architecture de 
Genève), Olivier a auparavant été respon­
sable de projets chez IP-Suisse où il a tra­
vaillé sur différents axes visant à favoriser 
la durabilité en production fruitière. Il a 
donc déjà collaboré étroitement avec des 
agriculteurs, ce qu’il entend bien continuer 
à faire dans le cadre de son travail au sein 
de Pro Natura Vaud.

Je lui souhaite la bienvenue et beaucoup de 
succès dans ses actions car la protection de 
la biodiversité dépend, pour une grande 
partie de l’agriculture.

 
Dany Buffat, référent du Domaine 

biodiversité de Pro Natura Vaud 

Olivier Vonlanthen est ingénieur agronome  
et chef du projet Lièvre & Cie.
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Des objectifs clairs  
pour protéger la nature vaudoise !

Au début de chaque législature le Conseil 
d’Etat vaudois présente ses projets à mener 
pendant les cinq prochaines années. La 
protection de la nature et des paysages n’y 
occupe malheureusement pas une place 
suffisante.

C’est pour cette raison et pour se fixer des 
objectifs clairs et ambitieux que Pro Natura 
Vaud a décidé de se doter également d’un 
programme détaillant ses principaux axes 
d’activités et d’engagement pour la sauvegarde 
et pour la promotion de la biodiversité.

Ces différents axes, qui se déclinent en  
un certain nombre de mesures concrètes 
détaillées dans notre programme, ont  
été transmis au Conseil d’Etat et aux 
150 député·e·s, ainsi qu’aux médias. Ceux-
ci serviront de boussole à Pro Natura Vaud 
pour ses actions à venir.

Le manifeste est téléchargeable sur  
https://www.pronatura-vd.ch/fr/
decouvrez-nos-projets

 
Alberto Mocchi,  

membre du Comité cantonal

Manifeste 
politique

• �Restaurer et maintenir  
une infrastructure écologique 
de qualité 

en créant de nouvelles zones de biotopes 
et de forêts protégées, en développant 
celles déjà existantes, en multipliant la 
mise en réseau des différentes aires, et en 
renforçant la protection des espaces verts 
dans le milieu bâti. 

• �Protéger et soutenir  
la faune vaudoise 

en reconsidérant notre relation avec 
le loup, notamment en renforçant les 
mesures de protection des troupeaux, en 
limitant les effets néfastes de la chasse et 
en interdisant celle des espèces protégées. 

• �Résoudre la crise énergétique 
sans péjorer la biodiversité 

en privilégiant les économies d’énergie 
et le développement du solaire photo­
voltaïque (hors zones alpines protégées !) 
plutôt que les installations portant pré­
judice à la nature et aux paysages. 

• �Eduquer, former et partager 
les connaissances en matière 
d’environnement 

en renforçant le thème de la biodiversité 
dans l’enseignement tout en assurant de 
meilleurs soins par le renoncement aux 
projets dommageables.



2022 2022 2021 2021
Charges Produits Charges Produits

CHF CHF CHF CHF
Cotisations 203 766.00    218 809.00    
Dons et legs (1) 112 446.09    2 411.60    351 404.72    
Contribution des pouvoirs publics (2) 214 228.55    238 555.10    
Contributions de l'Ass. centrale 451 191.05    461 808.83    
Fondations (3) 91 496.70    242 758.30    
Autres produits 2 060.40    9 809.53    
Ass. Générale et Comités 32 698.10    0.00    33 663.08    
Administration générale 204 912.05    0.00    211 852.20    
Procédures et recours (4) 189 463.93    0.00    106 126.38    
Réserves naturelles (5) 450 338.80    78 565.00    749 374.87    158 347.23    
Les Grangettes 20 988.77    1 447.00    37 740.61    
Parc Jura Vaudois (6) 0.00    0.00    13 325.25    
Projets pour la biodiversité 95 382.02    0.00    110 615.85    
Education et Environnement (7) 114 697.87    36 175.00    145 950.69    84 465.00    
Comm. et recherche de Fonds 177 849.67    0.00    143 111.46    
Résultat d'immeubles (8) 32 197.22    55 380.00    13 536.40    55 200.00    
Résultats des placements 19 458.75    15 302.05    2 432.75    
Dissolution de réserves 1 752.00    
Création / utilisation de fonds 372 300.00    67 072.00    
Charges et produits exceptionnels 5.00        10 471.80    
Total des charges et produits 1318 528.43 1266 219.54 1955 310.44    1902 886.26    
Perte d'expl. couv. par fonds dispo. (9) 52 308.89    52 424.18    
Totaux 1318 528.43 1318 528.43 1955 310.44    1955 310.44    

Bilan au 31 décembre 2022 2022 2021 2021
 Actif Passif Actif Passif
Liquidités
PostFinance 586 012.88 468 638.98
Banques (BCV. BAS.UBS) 1537 177.00 1284 377.75
Titres
BCV. BAS 153 255.00 142 480.00
Créances 
Créances diverses 273.00 84.00
Créances PNCH 0.00 104 382.16
Créances publiques 888.55 850.05
Actifs transitoires 542.00 58 880.00
Actifs immobilisés
Immobilisations fin. & corp. meubles 1 406.00 1 404.00
Immobilisations corp. immeubles 1409 006.00 1409 006.00
Fonds liés (9)
Fonds Baragne 64 586.10 64 586.10
Fonds SAF La Pierreuse – Accès 28 049.75 51 049.75
Fonds La Cruchaude – Jura Vaudois 196 477.05 196 477.05
Fonds Rés. forestière La Pierreuse 208 850.30 208 850.30
Fonds Sauver le Mormont 16 171.35 16 171.35
Fonds Maestri 32 028.00 50 228.00
Fonds GN Vallée de Joux 16 848.65 16 848.65
Fonds Léa Cart 457 637.00 457 637.00
Fonds Lovis 704 676.47 715 785.36

Comptes 2022 de Pro Natura Vaud
Compte d’exploitation au 31 décembre



2022 2022 2021 2021
Actif Passif Actif Passif

Fonds libres
Fonds Zurbuchen – Corseaux 92 608.16 92 608.16
Fonds François Cruchaud 721 402.83 721 402.83
Fonds René Meier 255 000.00 255 000.00
Dettes
Passifs transitoires 178 166.00 57 863.70
Compte courant PNCH 166 679.86 0.00
Dettes à court terme 16 498.85 33 791.63
Provisions
Réserve de fluctuation sur titres 5 325.00 4 248.00
Fonds propres
Capital propre 500 000.00 500 000.00
Réserve comptable 25 000.00 25 000.00
Résultat des exercices précédents 2 555.06 2 555.06
Résultat de l'exercice 0.00 0.00
Sommes égales 3 688 560.43 3 688 560.43 3 470 102.94 3 470 102.94

Explications sur le compte d’exploitation 
1.	Après une année 2021 au bénéfice d’un legs extraordinaire, l’année écoulée a été normale 

et nous remercions toutes les personnes qui ont effectué des dons.
2.	Le soutien du Canton à travers la Convention programme 2021 – 2024 est extrêmement 

précieux pour financer notre travail dans les réserves et notre programme d’éducation.
3.	La réduction des contributions tient essentiellement à la diminution de nouveaux projets 

à financer.
4.	La variation est attribuée à une réévaluation de la clé de répartition du temps de travail.
5.	Cette diminution des charges est le reflet du point 3 qui correspond à la réduction du 

nombre de projets.
6.	Arrêt de la représentation de Pro Natura Vaud au Comité du Parc naturel régional Jura 

Vaudois.
7.	L’année 2022 fut une période de transition avec l’arrivée d’une nouvelle collaboratrice. De 

ce fait, le nombre de camps a diminué de moitié.
8.	Les charges d’immeubles ont augmenté compte tenu de la rénovation de la toiture de 

l’ancien grenier que Pro Natura Vaud possède à Fontaines-sur-Grandson.

Commentaires sur le bilan
9.	Fonds liés : les Fonds La Pierreuse, Maestri et Lovis ont contribué à couvrir les déficits des 

coûts de la réfection des chalets d’alpage au Pays-d’Enhaut, des projets du Groupe batra­
ciens et de la contribution à la Fondation des Grangettes respectivement.

Commentaires du trésorier et du comptable
Nous tenons à remercier toutes nos donatrices et tous nos donateurs qui ont fait confiance 
à Pro Natura Vaud en 2022 ainsi que tous les acteurs : fondations, mécènes, partenaires, Etat 
de Vaud et Pro Natura Suisse sans lesquels il nous serait impossible de mener à bien notre 
mission.
Nous encourageons chacun·e à développer des projets qui visent à la protection de la na­
ture. Notre trésorerie ainsi que notre réseau nous permettent, en général, de trouver le finan­
cement nécessaire.
Rappelons également que nous sommes toujours à la disposition des personnes qui souhai­
teraient contribuer d’une manière ou d’une autre aux succès de Pro Natura Vaud. Comme 
le disait Martin Luther King : Si l’on m’apprenait que la fin du monde est pour demain, je 
planterais quand même un pommier.

Pour le Groupe finances : Carl Martinet, trésorier 

Les comptes ont été vérifiés le 23 janvier 2023 par LH Fiduciaire – Léonard Huggler.
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Cette édition de La Nature Vaudoise fait office de convocation formelle des membres 
à l’Assemblée générale annuelle avec son ordre du jour. Après la partie statutaire, 
François Estoppey, biologiste et spécialiste de la bécasse des bois, donnera une 
conférence sur les forêts des Préalpes vaudoises.

Tous les membres de Pro Natura Vaud sont invités à participer à la

67 e Assemblée générale 
samedi 25 mars 2023 à Aigle
Salle de l’Aiglon, avenue de Loës 6, 1860 Aigle
(Le site Internet www.pronatura-vd.ch renseignera sur les conditions 
d’organisation en fonction de la situation sanitaire)

14h30	Partie statutaire
 1. � Procès-verbal de la 66 e Assemblée générale disponible  

sur www.pronatura-vd.ch
2.  Rapport du Comité en images sur l’année 2022
3.  Rapport du trésorier sur les comptes 2022
4.  Rapport de l’organe de vérification des comptes 
5. � Elections : Comité cantonal, Conseil des délégués  

et organe de vérification des comptes 
6.  Propositions individuelles et divers *

* �Conformément à l’art. 18 des statuts, les propositions individuelles doivent parvenir par écrit au 
plus tard une semaine avant l’Assemblée générale au président Pascal Jacot-Guillarmod, Pro 
Natura Vaud, Bd de Grancy 56, 1006 Lausanne.

16h30	Conférence publique de François Estoppey sur la bécasse  
	 des bois

La bécasse des bois est suivie depuis de longues années, en particulier pendant la 
période de la croule. Spécialiste de cet oiseau qui vit en forêt, François Estoppey a 
beaucoup œuvré pour encourager le corps forestier à maintenir son habitat dans les 
Préalpes vaudoises.

Inscription obligatoire : merci d’annoncer votre participation en envoyant un courriel à 
pronatura-vd@pronatura.ch, avec la mention AG 2023 ou en envoyant un courrier postal à 
l’adresse de la rédaction.

Utilisez les transports publics : la salle de l’Aiglon est située à proximité de la gare d’Aigle.

Convocation  
des membres de Pro Natura Vaud




